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En élevage des petits ruminants, la gestion des parasitoses gastro-intestinales reste une préoccupation 
majeure à laquelle l’ethnopharmacopée est associée. La présente étude vise à comparer l’effet combiné des 
poudres, puis des extraits méthanoliques de deux plantes (Zanthoxylum zanthoxyloïdes t Newbouldia laevis) 
sur les parasites gastro-intestinaux des agneaux Djallonké. Ainsi, les effets anthelminthiques de la 
consommation de la poudre de feuilles des deux plantes ont été évalués pour des traitements sur un et  trois
jours consécutifs. Les poudres ont été administrées s parément à la dose de 3,8 g/kg de poids vif pourchaque 
plante, puis combinées à hauteur de 50% de cette dose pour chaque plante (Mixte 1) et à hauteur de 100% de la 
même dose (Mixte 2). Quant à l’extrait méthanolique, n traitement sur trois jours consécutifs a été testé à la 
dose de 0,6 g/kg de poids corporel. Le traitement de trois jours avec les poudres de feuille a induit une 
réduction significative (p ≤ 0,01) de l’excrétion fécale des œufs avec une efficacité plus marquée pour Z. 
zanthoxyloïdes et les traitements mixtes. L’administration des extraits méthanoliques pendant trois jours a 
montré après sacrifice des animaux et dénombrement des nématodes une diminution significative (p ≤ 0,05) du 
nombre de vers adultes de T. colubriformis avec  Z. zanthoxyloïdes,  Mixte 1 et Mixte 2 et de H. contortus avec  
Z. zanthoxyloïdes, N. laevis et Mixte 2. Par contre, les réductions d’excrétion des œufs induites par les 
traitements avec les extraits seuls ou combinés ne so t pas significatives (p > 0,05). Les poudres des feuilles de 
Zanthoxylum zanthoxyloïdes t Newbouldia laevis administrées séparément ou en combinaison sur trois jours 
consécutifs perturbent donc la prolificité de H. contortus et de T. colubriformis pendant que l’application des 
extraits méthanoliques des deux plantes, seules ou a sociées, affectent leur viabilité. Ces deux plantes de même 
que leurs combinaisons à bonne dose pourraient alors c nstituer une alternative à la chimiothérapie pour 
contrôler les principaux parasites gastro-intestinaux. 
© 2015 International Formulae Group. All rights reserved. 
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Combined effects of the leaves of Newbouldia laevis and Zanthoxylum 
zanthoxyloïdes on the gastrointestinal nematode parasites of Djallonke lambs 
 
ABSTRACT 
The management of gastrointestinal parasitic infections in small ruminant production remains a major 
concern which associates ethnopharmacology. This study aimed at comparing the combination of powders and 
methanol extracts of two plants (Zanthoxylum zanthoxyloides and Newbouldia laevis) on gastrointestinal 
parasites of Djallonke lambs. Thus, the anthelmintic effects of the consumption of the two plants leaves powder 
were evaluated for treatment on one and three conseutiv  days. The powders were separately administered at 
the dose of 3.8 g/kg body weight for each plant and then combined with 50% of this dose to each plant (Mixed 
1) and up to 100% of the same dose (Mixed 2). For the methanol extract, a treatment on three consecutiv  days 
was tested at the dose of 0.6 g/kg body weight. The thr e-day treatment with the leaves powder induced a 
significant reduction (p ≤ 0.01) fecal excretion of eggs with a greater efficacy for Z. zanthoxyloides and mixed 
treatments. The administration of the methanol extracts for three days showed after the slaughtering of animals 
and enumeration of nematodes a significant reduction (p ≤ 0.05) of the number of adult worms of T. 
colubriformis with Z. zanthoxyloides, Mixed 1 and 2 and H. contortus with Z. zanthoxyloides, N. laevis and 
Mixed 2. In contrast, the egg excretion reductions induced by treatments with extracts alone or combined, are 
not significant (p> 0.05). Leaves powders of Zanthoxylum zanthoxyloides and Newbouldia laevis administered 
separately or in combination on three consecutive days therefore disturb the prolificacy of H. contortus and T. 
colubriformis while the application of methanolic extracts of both plants alone or in combination, affect their 
viability. Both plants and their combinations, at correct doses could then, as an alternative to chemotherapy, 
control major gastrointestinal parasites. 
© 2015 International Formulae Group. All rights reserved. 
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La gestion du parasitisme chez les 
ruminants s’appuie principalement sur 
l’utilisation de molécules anthelminthiques 
de synthèse. L’emploi massif de ces drogues 
chimiques ne s’est pas toujours fait dans les 
règles de l’art et la conséquence directe a été 
le développement de la résistance des 
parasites contre ces molécules de synthèse 
(Chartier et al., 2001 ; Kaplan, 2004 ; 
Waller, 2006). De nombreux cas de parasites 
résistants sont rapportés dans le monde et ont 
pris une importance considérable dans les 
pays tropicaux (Jabbar et al., 2006). Cette 
résistance des nématodes aux antiparasitaires 
classiques inquiète et interpelle la 
communauté scientifique pour la recherche 
de nouvelles méthodes de contrôle du 
parasitisme.  
Actuellement, il est difficile de 
s’affranchir totalement de l’emploi des 
anthelminthiques classiques (Waller, 2006 ; 
 Ketzis et al., 2006), mais la production doit 
répondre aux attentes des consommateurs de 
plus en plus portés vers des produits issus 
d’élevages reposant sur un moindre usage 
d’intrants chimiques (Hammond et al., 1997 ; 
Waller and Thamsborg, 2004). 
Dans ce contexte, l’utilisation des plantes 
médicinales apparaît comme une alternative 
dans la lutte antiparasitaire. Beaucoup d’espèces 
végétales  de la flore africaine sont dotées de 
propriétés anthelminthiques (Enwerem, 2001 ; 
Alawa et al., 2003 ; Ketzis et al., 2006 ; 
Ademola and Idowu, 2006).) et parmi elles, 
Newbouldia laevis, et Zanthoxylum 
zanthoxyloïdes (Hounzangbé-Adoté, 2004 ; 
Azando et al., 2011a et b ; Olounladé et al., 
2011a) qui sont deux espèces de plantes 
répandues un peu partout dans les régions 
tropicales dont le Bénin. Newbouldia laevis 
appartient à la famille des Bignoniaceae et 
Zanthoxylum zanthoxyloïdes à la famille des 
Rutaceae. 
Les plantes sont utilisées soit séparément  
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ou le plus souvent en combinaison afin 
d’augmenter   le   spectre   d’activité   des 
molécules bioactives et maximiser ainsi 
l’effet positif recherché. 
Les effets anthelminthiques de 
Newbouldia laevis et de Zanthoxylum 
zanthoxyloïdes (ou Fagara zanthoxyloïdes) 
pris séparément ont été démontrés tant in 
vitro qu’in vivo (Hounzangbé-Adoté, 2004,  
Olounladé et al., 2011a et b,  Azando et al., 
2011a  et b). La présente étude se propose 
donc d’étudier l’effet combiné in vivo des 
poudres et des extraits de feuilles de ces deux 
plantes tropicales sur deux principaux 
parasites (Haemonchus contortus et 
Trichostrongylus colubriformis) du tube 
digestif des ovins. 
 
MATERIEL ET METHODES 
Matériel 
Le matériel végétal est composé de 
feuilles de Zanthoxylum zanthoxyloïdes 
(Rutaceae) récoltées à Abomey-Calavi, au 
stade végétatif et de feuilles de Newbouldia 
laevis (Bignoniaceae) récoltées dans les 
départements de l’Ouémé et du Plateau en 
début de floraison. Les feuilles récoltées ont 
été séchées dans une salle à une température 
stable de 25 °C pendant environ deux 
semaines puis réduites en poudre. La poudre 
obtenue a été utilisée tant pour 
l’expérimentation avec les poudres de 
feuilles que pour la préparation des extraits.  
Le matériel animal est constitué 
d’agneaux Djallonké de bonne conformation, 
d’un âge moyen de 4 mois et d’un poids 
moyen de 7,5 kg. Ils ont été identifiés à 
l’aide de plaques de bois numérotées et logés 
dans des enclos en matériaux locaux et bien 
aérés. Ces animaux ont évolué en troupeau 
sur un pâturage artificiel de Panicum 
maximum pendant deux semaines puis mis en 
claustration. En claustration, les animaux ont 
reçu du fourrage séché de Panicum 
maximum, des épluchures de manioc et un 
complément alimentaire de son de blé sous 
forme   de   granulé  à raison de 200 g/jour et 
 par animal. Ils ont reçu par ailleurs des 
compléments minéraux sous forme de pierre à 
lécher et de l’eau ad-libitum pendant toute la 
durée de l’expérimentation. 
 
Méthodologie 
Extraction des plantes 
Pour chaque plante, 100 g de poudre 
sont mélangés à 500 ml de solvant 
méthanol/eau (70/30) et laissés macérer 
pendant 3 à 4 jours au cours desquels le 
mélange est régulièrement agité. Le mélange 
est ensuite filtré à l’aide du papier Wattman et 
le méthanol enlevé à 40 °C sous pression 
réduite. La solution aqueuse obtenue est séchée 
à l’étuve pendant 2 à 3 jours. L’extrait obtenu 
est conservé au réfrigérateur.  
 
Dispositifs expérimentaux 
Les essais sont effectués dans le cadre 
d’une infestation naturelle. Après  une 
coproscopie quantitative pour déterminer le 
degré d’infestation, les ovins ont été répartis en 
5 lots de 6 animaux. Les lots sont équilibrés 
sur les valeurs des OPG (nombre d’œufs par 
gramme de fèces). Deux dispositifs 
expérimentaux ont été mis en place pour les 
différents tests. 
- Evaluation de l’effet de la poudre de 
feuilles 
30 agneaux Djallonké sont répartis en 5 
lots de 6 animaux : 
Lot Témoin: Animaux ne recevant aucun 
traitement 
Lot Z. zanthoxyloïdes: Animaux recevant la 
poudre de feuille de Z. zanthoxyloïdes à 3,8 
g/kg de poids corporel. 
Lot N. laevis: Animaux recevant la poudre de 
feuille de N. laevis à 3,8 g/kg de poids 
corporel. 
Lot Mixte 1: Animaux recevant la combinaison 
de poudre de feuilles des deux plantes dans une 
proportion de 1,9 g + 1,9 g/kg de poids 
corporel.  
Lot Mixte 2: Animaux recevant la combinaison 
de poudre de feuilles des deux plantes dans une 
proportion de 3,8 g + 3,8 g/kg de poids 
corporel. 
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L’expérimentation avec les poudres 
de feuilles a été réalisée en deux phases. Au 
cours de la première, les poudres de feuilles 
ont été utilisées en un jour de traitement 
(J28). La deuxième phase a été réalisée avec 
les mêmes animaux suivant le même 
dispositif.  Le  traitement a duré trois jours 
consécutifs (J8 à J10). L’administration des 
poudres s’est faite par voie orale avec un peu 
d’eau en une prise journalière. Le temps qui 
sépare les deux phases est de 30 jours. Les 
animaux n’ont pas été sacrifiés à la fin de 
l’expérimentation. La coproscopie 
quantitative a été réalisée 2 fois par semaine. 
- Evaluation de l’effet des extraits 
30 nouveaux animaux ont été répartis 
comme précédemment.   
Lot Témoin: Animaux ne recevant aucun 
traitement 
Lot Z. zanthoxyloïdes: Animaux recevant 
l’extrait de Z. zanthoxyloïdes à 0,6 g/kg de 
poids corporel. 
Lot N. laevis: Animaux recevant l’extrait de 
N. laevis à 0,6 g/kg de poids corporel. 
Lot Mixte 1: Animaux recevant la 
combinaison d’extraits des deux plantes 
dans une proportion de 0,3 g + 0,3 g/kg de 
poids corporel. 
Lot Mixte 2: Animaux recevant la 
combinaison d’extraits des deux plantes 
dans une proportion de 0,6 g + 0,6 g/kg de 
poids corporel. 
Au jour zéro (J0), les animaux ont été 
répartis en lot dans des enclos séparés et mis 
en claustration. L’administration des extraits 
s’est faite par voie orale avec un peu d’eau 
en une prise journalière pendant trois jours 
consécutifs (J20 à J22). Les mesures 
effectuées sont : l’excrétion fécale des œufs, 
l’hématocrite,  le bilan parasitaire, la 
viabilité des vers adultes et la fertilité des 
vers femelles. Les examens coproscopiques 
ont été réalisés deux fois par semaine et 
l’OPG a été déterminé par la technique de 
Mac   Master  (Hansen   and   Perry,  1995). 
 Les animaux ont été sacrifiés 12 jours après la 
fin des traitements à J34 et les vers adultes de 
H. contortus ont été dénombrés dans 
l’abomasum et ceux de T. colubriformis dans 
l’intestin grêle. 
Les taux de réduction des parasites par 
rapport au témoin ont été calculés grâce à la 
formule :   
 
Taux de réduction  =  NP témoins – NP traités x 100 
                                        NP témoins 
NP témoins : nombre de parasites chez temoins ;  
NP traités : nombres de parasites chez traités. 
 
Analyses statistiques 
Les différentes valeurs d’OPG, 
d’hématocrite, de dénombrements des vers 
obtenues ont été utilisées pour construire des 
courbes et graphes avec le logiciel EXEL 
2007. Les comparaisons entre les différents 
traitements et les jours ont été faites en 
utilisant l’analyse de variance des écarts entre 
les moyennes (ANOVA) par le logiciel 
MINITAB. Les différences ont été 




Les rendements de l’extraction 
méthanolique obtenus sont respectivement de 
12% pour Z. zanthoxyloïdes et de 14% pour 
N. laevis. 
 
Effet de la  poudre de feuille des deux 
plantes sur l’excrétion des œufs 
- Effet d’un jour de traitement sur 
l’excrétion des œufs  
L’excrétion des œufs de nématodes a 
augmenté  progressivement de J0 à J28 dans 
tous les lots (Figure 1).  Après le traitement 
(J28), il a été observé une chute  de 
l’excrétion des œufs dans le lot traité par la 
combinaison Mixte 1. Cette chute est plus 
progressive dans le lot traité au N. laevis seul. 
Mais il n’y a aucune différence significative 
entre les différents traitements et le lot témoin 
(p > 0,05). 
 
I.Y. MINAFLINOU SACCA SIDI et al. / Int. J. Biol. Chem. Sci. 9(4): 2078-2090, 2015 
 
 2082
Effet de trois jours de traitement sur 
l’excrétion des œufs  
L’excrétion des  œufs de nématodes a 
été réduite (p≤0,01) autant par l’utilisation 
séparée que combinée de la poudre de feuille 
de Z. zanthoxyloïdes et de N. laevis dès la 
semaine de traitement avec un effet prolongé 
jusqu’au J23 dans tous les lots traités (Figure 
2). Par contre, cette excrétion  s’est accrue 
dans le lot témoin jusqu’à la fin de 
l’expérience. En effet, entre J8 et J30, l’OPG 
du lot témoin a connu un accroissement de 
74,03% alors que les taux de réduction de 
l’excrétion fécale sont passés de 9,25% à 
90,28% ; de -68,88% à 79% ; de 20,96% à 
79,03% et de -49,07% à 46,53% 
respectivement pour les lots traités au Z. 
zanthoxyloïdes, au  N. laevis, au Mixte 1 et 
au Mixte 2. L’efficacité la plus marquée est 
observée au niveau du lot traité au Z.
zanthoxyloïdes. 
 
Effet de l’extrait méthanolique des deux 
plantes sur l’excrétion des œufs 
Chez les ovins, les extraits 
méthanoliques de Z. zanthoxyloïdes et de N. 
laevis n’ont pas induit une différence 
significative (P>0,05) entre les différents 
traitements administrés. En effet, l’excrétion 
des œufs de strongles a augmenté 
progressivement (P>0,05) entre J0 et J16 
dans tous les lots. Après le traitement (J20-
J22), il a été observé une chute non 
significative (P>0,05) de l’excrétion des 
œufs dans tous les lots traités à J23. Cette 
chute a été suivie d’une augmentation de 
l’excrétion des œufs dans tous les lots à 
partir de J27 jusqu’à la fin de 
l’expérimentation (Figure 3). 
 
 L’effet de l’extrait méthanolique des deux   
plantes sur l’hématocrite varié dans l’ensemble 
des lots entre 24% et 31% (Tableau 1). La plus 
faible valeur moyenne est enregistrée au niveau 
du lot ayant reçu la combinaison Mixte 1 et la 
valeur moyenne la plus élevée au niveau du lot 
traité avec l’extrait de N. laevis. Aucune 
différence significative n’a été notée entre les 
lots durant toute la durée de l’expérimentation 
(P>0,05). 
 
Effet de l’extrait méthanolique des deux 
plantes sur la viabilité des vers gastro-
intestinaux 
Cas de Trichostrongylus colubriformis 
Le dénombrement de T. colubriformis 
effectué dans l’intestin grêle révèle que le 
nombre de vers de T. colubriformis est 
significativement plus élevé au niveau du lot 
témoin que dans tous les lots traités (P≤0,05) 
(Tableau 2).  Tous les traitements administrés 
semblent efficaces sur ce parasite et les vers 
mâles traités avec le N. laevis semblent plus 
affectés que les femelles. 
Cas de Haemonchus contortus 
Le dénombrement de H. contortus  dans 
l’abomasum des animaux des différents lots 
(Tableau 3) montre une réduction significative 
du nombre de vers tant au niveau des vers 
mâles qu’au niveau des vers femelles, des lots 
traités avec Z. zanthoxyloïdes, avec N. laevis et 
avec Mixte 2. Par ailleurs, on ne dénote pas de 
différence significative entre le nombre de vers 
du lot traité au Mixte 1 par rapport au lot 
témoin (P˃ 0,05). Les traitements Z. 
zanthoxyloïdes, N. laevis et Mixte 2 ont donc 
été efficaces sur H. contortus.  
 
 











Figure 2: Evolution des OPG pour trois jours de traitement par les poudres de feuilles. 





Figure 3: Evolution des OPG pour trois jours de traitement par les extraits de plantes. 
 
 
Tableau 1: Variation de l’hématocrite au sein des différents lo . 
 
Traitements J0 J10 J16 J27 J34 
Z. zanthoxyloïdes 0,28±0,03a 0,30±0,02a 0,27±0,01a 0,26±0,02a 0,26±0,03a 
N. laevis 0,29±0,06a 0,31±0,05a 0,27±0,06a 0,28±0,06a 0,27±0,0 a 
Mixte 1 0,28±0,02a 0,30±0,05a 0,25±0,03a 0,28±0,06a 0,24±0,05a 
Mixte 2 0,28±0,04a 0,28±0,03a 0,27±0,02a 0,26±0,01a 0,25±0,02a 
Témoin  0,28±0,00a 0,27±0,00a 0,27±0,04a 0,26±0,02a 0,27±0,02a 




Tableau 2: Dénombrement des vers adultes de T. colubriformis. 
 
Traitements Z. zanthoxyloïdes N. laevis Mixte 1 Mixte 2 Témoin 
Mâles 32,00±37,85a 39,17±31,37a 50,00±27,57a 12,50±17,54a 264,00±60,66b 
Femelles  46,00±58,99a 114,17±111,37ab 78,33±85,42a 17,50±25,05a 232.00±74,63b 
Total des vers 78,00±93,6a 156,3±139,8a 128,3±109,4a 30,0±40,9a 510,00±115,3b 
Les valeurs du tableau sont présentées sous forme de moyenne ± écart type, Les valeurs de la même ligne suivies de 
différentes lettres sont statistiquement différentes (P≤0,05). 
 
 
Tableau 3: Dénombrement des vers adultes de H. contortus. 
 
Traitements Z. zanthoxyloïdes N. laevis Mixte 1 Mixte 2 Témoin 
Mâles 66,0±32,1a 60,0±37,9a 190,0±165,4ab 66,7±54,3a 344,0±154,9b 
Femelles 140,0±65,2a 138,3±101,7a 225,0±151,0ab 80,0±64,5a 334,0±131,5b 
Total des vers 206,0±86,2a 198,3±127,5a 415,0±309,2ab 146,7±103,5a 678,0±169,9b 
Les valeurs du tableau sont présentées sous forme de oyenne ± écart type, Les valeurs de la même lignsuivies de la même 
lettre sont statistiquement identiques (P˃0,05). 
 
 




La poudre de feuilles de Z. 
zanthoxyloïdes employée isolément à la dose 
de 3,8 g/kg de poids vif sur trois jours 
consécutifs s’est montrée très efficace sur 
l’excrétion fécale des œufs de H. contortus et 
T. colubriformis, contrairement à celle de N. 
laevis. Les combinaisons des poudres des 
deux plantes dans les proportions de 50% et 
de 100% chacune se sont également montrées 
efficaces sur l’excrétion fécale des œufs des 
strongles. Les mêmes traitements conduits sur 
un jour n’ont montré une efficacité que pour 
la combinaison des deux plantes dans la 
proportion de 50%. 
Les extraits méthanoliques de N. laevis 
et de Z. zanthoxyloïdes employés isolément à 
la dose de 0,6 g/kg de poids vif sur trois jours 
consécutifs ont montré une certaine efficacité 
sur la viabilité des strongles. Cette efficacité 
s’est accrue avec la combinaison des extraits 
des deux plantes, chacune à la dose de 0,6 
g/kg de poids vif (Mixte 2). Par contre, ces 
mêmes extraits se sont montrés très peu 
efficaces sur l’excrétion fécale des œufs de 
ces mêmes strongles. 
Les rendements de l’extraction 
méthanolique obtenus (12% pour Z. 
zanthoxyloïdes et 14% pour N. laevis) sont 
peu différents de ceux obtenus par 
Hounzanbgé-Adoté (2004) (extraction 
éthanolique): 12,6% pour Z. zanthoxyloïdes et 
12,8% pour N. laevis. Ils sont par contre 
nettement supérieurs à ceux obtenus par 
Azando et al. (2011b) avec l’acétone, qui sont 
de 9,77% pour Z. zanthoxyloïdes et de 5,22% 
pour N. laevis. Cette différence pourrait 
s’expliquer par la nature du solvant organique 
utilisé pour l’extraction mais également et 
surtout par le fait qu’il s’agit d’extraits 
purifiés. En effet, le rendement d’extraction 
est important parce qu’il conditionne la dose 
efficace d’extrait à administrer aux animaux 
afin de faire une bonne correspondance entre 
la poudre de feuilles et les extraits. 
L’expérimentation avec la poudre de 
feuilles a ainsi montré qu’un seul jour de 
traitement  ne suffisait pas pour avoir une 
réduction sensible de l’excrétion fécale des 
œufs mais qu’il en faut en moyenne trois jours 
de traitement.  L’efficacité a été plus marquée 
pour la poudre de Z. zanthoxyloïdes. La 
reprise de l’excrétion fécale deux semaines 
après le traitement indique qu’une répétition 
15 jours après les premiers traitements serait 
nécessaire pour maximiser cette efficacité. 
Ces résultats sont peu différents de ceux 
obtenus par Hounzanbgé-Adoté (2004) qui a 
observé une réduction du niveau de 
l’excrétion fécale environ deux semaines 
après le traitement avec les feuilles fraîches de 
Z. zanthoxyloïdes. Le même auteur a montré 
que la consommation répétée de petites 
quantités de feuilles de Z. zanthoxyloïdes (3 
jours par semaine pendant 3 semaines) était 
plus efficace qu’une seule administration de 3 
jours.  De même, Azando et al. (2011a), sur 
des chevreaux Djallonké, ont établi après trois 
jours de traitement à la poudre de feuille de Z. 
zanthoxyloïdes et de N. laevis aux doses de 
3,2 et 4,8 g/kg de poids vif, une réduction de 
l’excrétion des œufs des strongles sans effet-
dose mais avec une efficacité plus marquée 
pour N. laevis, trois semaines après le 
traitement. Le présent travail porte sur des 
agneaux Djallonké et l’efficacité a été plutôt 
plus marquée pour la poudre de feuille de Z. 
zanthoxyloïdes. Cette différence d’efficacité 
pourrait s’expliquer par la différence des 
hôtes. En effet, les caprins n’ont pas la même 
réceptivité et sensibilité que les ovins vis-à-vis 
du parasitisme (Gaillard, 2004). De plus, 
certains anthelminthiques de synthèse ne sont 
pas administrés aux mêmes doses qu’il 
s’agisse des ovins ou des caprins (Dorchies 
and Meissonnier, 2004).  
L’hypothèse d’une action des poudres 
de feuilles de N. laevis et de Z. zanthoxyloïdes 
sur la viabilité et/ou la fertilité des vers 
adultes est plausible. En effet, une réduction 
de l’OPG est symbole de la diminution du 
nombre de vers adultes pondeurs d’œufs ou à 
défaut de la perturbation de la fécondité des 
vers femelles adultes même si leur nombre 
reste intact. Les résultats du bilan parasitaire 
obtenu après traitement avec les extraits 
méthanoliques des plantes confortent plutôt 
l’hypothèse d’un effet sur la viabilité et ces  
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résultats sont identiques à ceux obtenus avec 
les poudres des mêmes plantes par Azando et 
al. (2011a) sur des chevreaux de la même 
race. 
Le contrôle des parasitoses gastro-
intestinales par les plantes réside entre autres 
dans la capacité de celles-ci à agir sur la 
viabilité  ou la fertilité des vers adultes, à 
réduire l’excrétion des œufs  ou à limiter 
l’installation des larves par leur 
immobilisation ou l’inhibition de leur 
dégainement bloquant ainsi le cycle de vie des 
parasites.  
L’extrait méthanolique des deux 
plantes étudiées n’a pas montré de différence 
significative sur l’excrétion des œufs entre les 
traitements durant toute l’expérimentation. La 
faible efficacité de la plus forte dose (Mixte 2) 
est peut être à rapprocher du phénomène 
observé par Hounzangbé-Adoté  et al. (2001) 
qui avaient montré qu’à dose élevée, 
l’efficacité antiparasitaire des graines de 
papaye était compromise chez les ovins 
Djallonké. Il faudrait alors envisager dans le 
futur, tester des doses intermédiaires entre le 
Mixte 1 et le Mixte 2. On pourrait aussi 
soupçonner l’existence d’autres parasites tels 
que Oesophagostomum columbianum qui est 
un strongle parasite du gros intestin et qui 
aurait aussi pondu des œufs étant entendu que 
T. colubriformis a une faible prolificité. 
L’indifférence du traitement par les poudres 
de ces deux plantes sur O. columbianum avait 
été signalée par Azando et al.  (2011a) chez 
les chevreaux Djallonké et ceci pourrait être 
également lié à une variation de la 
concentration des molécules bioactives dans le 
digestat d’une portion à l’autre du tractus 
digestif. 
Les traitements Z. zanthoxyloïdes, 
Mixte 1 et Mixte 2 sur les vers adultes se sont 
révélés significativement plus efficaces surT. 
colubriformis que sur H. conyortus. Ces 
résultats corroborent ceux de Olounladé et al. 
(2011b) qui avaient trouvé que sur T. 
colubriformis, l’extrait éthanolique de N. 
laevis n’exerçait pas d’effet significatif sur la 
population des vers adultes. Par ailleurs, les 
travaux in vitro effectués par Hounzangbé-
Adoté. (2004) ont montré que les extraits 
éthanoliques de Z. zanthoxyloïdes et N. laevis 
étaient efficaces sur les vers adultes de H. 
contortus pendant que N. laevis a montré une 
activité significative contre ceux de T. 
colubriformis. 
Les valeurs de l’hématocrite 
enregistrées au cours de l’expérimentation 
dénotent d’une certaine stabilité du taux 
d’anémie  pendant toute la durée de l’essai 
autant pour les extraits non mixtes que pour 
les extraits mixtes. Cette stabilité observée 
dans tous les lots malgré leur degré de 
parasitisme laisserait envisager que les extraits 
des deux plantes pourraient avoir un effet sur 
la résilience des animaux en particulier N.
laevis où le taux le plus élevé de l’hématocrite 
a été enregistré. En effet, certains auteurs 
(Ikhimioya and Imasuen, 2007) ont signalé 
que N. laevis incorporé dans une ration de 
Panicum dans une proportion de 25%, chez 
des ovins Djallonké, induisait une valeur 
élevée mais non significative de l’hématocrite 
par rapport aux rations 100% Panicum et 25% 
Afzelia africana 75% Panicum maximum. 
Ceci confirme le fait que N. laevis possèderait 
des propriétés antihémolytiques qui 
permettraient d’éviter des anémies liées ou 
non au parasitisme. Les propriétés 
antianémiques de Fagara sont évoquées dans 
le traitement d’autres affections comme la 
drépanocytose humaine (Sofowora et al., 
1975 ; Pousset, 2002). D’autres plantes ayant 
des propriétés anthelminthiques ont montré 
aussi pareille activité antihémolytique telles 
que les graines de papaye (Pousset, 1981 ; 
Hounzangbé-Adoté et al.,  2001) 
Les différents résultats obtenus 
montrent que la poudre de feuille des deux 
plantes s’est révélée plus efficace sur 
l’excrétion des œufs que l’extrait. On pourrait 
donc envisager l’existence dans la poudre de 
feuilles des composés actifs qui seraient 
absents au niveau des extraits. En effet, les 
plantes médicinales doivent leurs propriétés 
anthelmintiques à leur composition chimique. 
Z. zanthoxyloïdes est considérée comme un 
antiparasitaire polyvalent interne et externe 
(Kerharo and Adam, 1974 ; Ngassoum et al., 
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2003). L’étude phytochimique des espèces du 
genre Zanthoxylum a montré la présence 
d’alcaloïdes de type variés, de lignanes, de 
coumarines, des amides, des tanins, des huiles 
essentielles et d’autres métabolites tels que : 
les flavonoïdes, les stérols et les terpènes 
(Kerharo and Adam, 1974 ; Dieguez et al.,  
2003; Patiño, 2004; Adesina, 2005;   Prieto et 
al.,  2011). Quant à N. laevis, elle renferme les 
grandes familles de composés tels que : des 
dérivés phénoliques (flavonoïdes, tanins, 
acides phénoliques, glucuronat de flavones et 
flavonols), des mucilages, des traces d’huiles 
essentielles, des alcaloïdes, des anthocyanes, 
des glucides, des dérivés quinoniques 
(naphtaquinones), des saponosides, des 
stéroïdes et triterpenoïdes, des quinones et des 
alcaloïdes associés à des pigments 
(Olounladé, 2005 ; Eyong et al.,  2006). Or les 
tanins et les flavonoïdes jouent un rôle 
essentiel dans l’activité anthelminthique des 
plantes (Paolini et al.,  2003 ; Barrau et al., 
2005). L'usage de plantes riches en tanins a 
été proposé comme une stratégie alternative 
pour le contrôle des nématodes gastro-
intestinaux chez les petits ruminants dans le 
but de réduire la dépendance vis-à-vis des 
traitements anthelminthiques chimiques et de 
différer la sélection et la transmission des 
résistances aux anthelminthiques dans les 
populations de vers (Hoste et al.,  2006; 




Il ressort de cette étude que 
Zanthoxylum zanthoxyloïdes et Newbouldia 
laevis ont montré une activité anthelminthique 
in vivo sur les principaux nématodes gastro-
intestinaux des ovins Djallonké. Les poudres 
de feuilles de Z. zanthoxyloïdes et de N. laevis 
de même que leurs combinaisons dans les 
proportions de 50% et 100% de la dose 
efficace, ont significativement réduit 
l’excrétion fécale des œufs de strongles avec 
un effet-durée traitement. Une efficacité plus 
marquée a été notée pour Z. zanthoxyloïdes. 
Quant aux extraits, ceux de Z. zanthoxyloïdes  
et des deux combinaisons testées se sont 
montré significativement plus efficaces sur T. 
colubriformis que sur H. contortus. Comme 
alternative aux anthelminthiques de synthèse, 
ces plantes pourraient donc être également 
utilisées sous forme de poudre de feuilles dans 
le contrôle des parasitoses gastro-intestinales 
chez les petits ruminants. Les investigations 
doivent néanmoins se poursuivre aussi bien in 
vitro qu’in vivo pour montrer le bénéfice 
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